
 

 
 

 

Le chemin des couvents de Padre Pio 

 
 

À pied sur les traces de l’admirables parcours mystique et spirituel de 

Padre Pio qui existe à Pietrelcina depuis le 6 janvier 1903. 

 

Francesco Forgione vécut sa jeunesse et son adolescence dans plusieurs 

couvents de la province monastique ( ?) et résida plus ou moins 

longtemps dans plusieurs d’entre eux, non loin de Pietrelcina, à 

Morcone (province de bénévent), à Sant’Elia a Pianisi (province de 

Campobasso), à Campobasso, à San Marco la Catola et à Serracapriola 

(province de Foggia), à Montefusco et à Gesulado (province 

d’Avellino), à Venafro (province d’Isernia) puis à Foggia et à San 

Giovanni Rotondo (province de Foggia) tout en étudiant, priant, 

méditant et se battant courageusement pour se perfectionner 

spirituellement. Même malade, Padre Pio revenait volontiers à 

Pietrelcina, son village natal mais c’est dans ces différents couvents que 

se formait le futur Padre Pio qui y laisserait son empreinte de sa sainteté, 

son ardeur mystique et sa présence indélébile. Ce parcours, qui ne se 

veut pas seulement spirituel mais aussi physique parce que le Saint aux 

Stigmates y a vécu une partie de sa jeunesse, a exercé une extraordinaire 

attraction due aux contacts répétés avec Dieu et c’est ainsi qu’en 2007 

germa en moi l’idée de réaliser un parcours pédestre, rqui fut éalisé 

concrètement en 2008 et consolidé dans le temps et dans le quotidien, 

appelé par ma fille Giusy « Le chemin des couvents de Padre Pio ». Ce 



 

parcours à pied a été voulu pour illuminer les esprits des gens de foi et 

les autres, les passionnés par les longs chemins vers la source de la vie, 

à travers la connaissance directe des territoires, des paysages et des 

lieux extraordinaires où vécut le religieux. Un chemin religieux où 

chacun, avec sa foi, ses idées, sa philosophie de vie, peut se recueillir 

tout au long d’un parcours à pied (praticable toute l’année) pour 

ressentir le sentiment religieux et le désir de connaissance, pour profiter 

du contact direct avec la nature et le territoire, ses traditions, sa 

CULTURE, ses us et coutumes et pour stimuler l’esprit sportif. 

J’ai toujours été convaincu que vivre et visiter ces lieux apparemment 

si différents mais rendus si semblables par l’Esprit Éternel de 

l’Intermédiaire du Seigneur peut représenter le désir de chacun d’entre 

nous. Parcourir les rues, les sentiers de transhumance (les anciennes 

« autoroutes d’herbe »), traverser les collines, les bois, les montagnes, 

respirer l’air du matin chargé de rosée ou sentir au crépuscule, la 

fraîcheur, apercevoir au loin la mer, procure des sensations, des 

émotions et suscite la paix que notre corps et notre esprit ne pourront 

jamais oublier. Voici le sens le plus profond du chemin des couvents de 

Padre Pio. Marcher vous enveloppe, vous accompagne, vous accueille, 

vous soutient, vous enseigne à vivre, parfois même en dehors du temps 

et de l’histoire. Marcher est un « art pauvre », un far niente rempli 

de choses, marcher veut dire partir pour arriver, mais sans contrainte, 

marcher ne sert pas à rester en forme mais à donner forme à la vie. En 

parcourant ce chemin à pied, tandis que nous visitons les lieux de son 

extraordinaire jeunesse, rappelons-nous une phrase tirée des « Carismi 

di Padre Pio da Pietrelcina » 

 

« Marche toujours du même pas, même s’il te semble que ce pas soit 

lent » 
 

   

 


